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Le sermon de circonstance, une belle pièce d’éloquence sacrée et 
de patriotisme ardent et éclairé, fut prononcé par le Rév. Père Alexis, 
capucin.

A l'issue de la messe, un somptueux banquet fut servi aux Cana­
diens Français par les paroissiens de Saint-François d’Assise. Mgr Rou- 
thier présidait à la table d’honneur, entouré des chefs de la résistance 
nationale dans l’Ontario. Plusieurs discours furent prononcés entre 
autres par Mgr Routhier, M. Armand Lavergne, le Rév. Père Alexis, 
et M. l’abbé Mayrand, curé de Ste-Anne d’Ottawa. La langue gar­
dienne de la foi tel a été le sujet traité dans ces discours.

Le soir, s’est fait un grand ralliement des Canadiens-Français à 
1’Arena. Là les nôtres au nombre de près de cinq mille ont eu le plaisir 
d’entendre et d'applaudir des orateurs île renom qui ont exposé clairement 
et sans arrière pensée les grands problèmes qui les intéressent à l’heure 
présente. MM. S. Genest, président de la société Saint-Jean-Baptiste 
d’Ottawa et de la Commission Scolaire, l’Hon. sénateur Landry, prési­
dent de l’Association (l'Education, M. Armand Lavergne et M. l’abbé 
Mayrand, curé de Sainte-Anne d'Ottawa, ont brillamment défendu 
la cause qui est chère au , œur de tout homme bien né; et ils ont expliqué 
une fois de plus les phases de la lutte terrible que les Canadiens de l'On­
tario doivent traverser pour la conservation de leur langue et de leur 
religion. Le vénérable Evêque-Missionnaire du Témiscamingue, n’ayant 
pu être présent à cette fête, avait envoyé une belle et encourageante 
lettre dont il fut donné lecture pendant la soirée.

Les Canadiens-Français d'Ottawa ont raison d’être fiers de la manière 
dont ils ont célébré la Saint-Jean-Baptiste.

Athabaska. —S. G. Mur Joussard, coadjuteur de S. G. Mgr Grouard, 
vicaire apostolique de l’Aï iiabaska-Mackenzie, a commencé si tournée 
pastorale au mois de mai ; il parcourra de mission en mission p is moins 
de trois mille milles ; l'évêqui missionnaire est âgé de soixante-quatre 
ans et se dévoue dans le Nord-Ouest depuis trente-sept ans.

VARIÉTÉS
LA BASILIQUE DE QUlBEC

Le premier édifice religieux bâti à Québec, fut la chapelle 
élevée par Champlain à la Basse-Ville en 1615, et détruite en 
1629, lors de la prise du fort par Thomas Kertk. La seconde 
église fut Notre-Dame de la Rccouvrance, construite en 1633, à 
la Haute-Ville. Elle fut incendiée en 1640. La troisième église 
est la Basilique actuelle. La première pierre en fut posée le 23 
septembre 1647, par le R. P. Jérôme Lalemant, supérieur de la 
mission des Jésuites de Québec. Cette pierre se trouve à l’angle 
du chœur, du côté de l’évangile. Le P. Poncet fit la bénédiction


